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2.370 Acadiens en France, dont-
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ЛК ? SS5 tss яігггакмі* *»* ï= «...tagne. en Guyanne, aux lies Ma- fois* par>„r ^ ІГгІГзаЛ.Гїї c - ~-------------
louines, mais on-n’eut guère de la static ! e^néHmeniaiè TJ r* Statistiques montrant la fréquen- 
succès, la plupart vécurent'd'ex- Rouge, Oiié. M. Lanirelier Г) si Ce d* ,a тЬегси,°8е intestinale.

an" A-Ida"»'s°n dernier rapport "an- Il a été prouvé que le bacille' 
forttine en 17RS en Є? л!іісїС^СГ л^ . Langeîier a entrepris humain pouvait causer la tubercu-

les bords du MissisrirJV^T 1 Ь-'П des ®xPériencés qu'il lose intestinale, parce que son peu Tel que rapporté par le Doc-
If ai ,-s ssissippi.Quel- ^continuées pendant cinq ans sur de virulence Je rend inapte à se teur Salmon, sur 100 enfants en-
Llheureux üuand" еТііГп* * P™rwir d-e,°pper da"* « «B? rem dessous de un an qui meurent de
Prirent nu, RnnfnJr. „U Üî ”y ,aura,t Pas m°yen de rempla- pli de fluides digestifs. (1) D’un la tuberculose, 463»% sont victi­
me,. leur4 nn,iJ,Par:;rait de C«L eau pa/ .de la ne,£e- I-es'3i- autre côté, le bacille bovin plus mes de Iа tuberculose intestinale.
3ZZ n°„u.velie p8tr,e au.x ,eat,x oet été divisés en deux p (2) 6.96% de la tuberculose oul-
$SOOfinnm.P ” • îSfe? de S"’!'?65. tra,tes. logés etn ourris nnrn » sa a тоги, ........ ' ’«onaire.
$50,000,000, ce qui uétait pas de la même manière; l’utf d’eux PREPARATIFS POURГ’м Є Ь SCule V,Ue de recevait de Геаи’ ,,autre de la nei- ! ж.оЛжі UK
la Nouvelle-Orléans. - ge. Celui qui recevait de la neige LA SAISON
ЙгАь? 2ЙЙ* D’ACCOUPLEMENT >^5t5t&5S5t
D™f'i|D™'MS°r"ikr іЯіХ* №=» *» tera.es expérimentale) wml»!. m“.

A c’ У avai* familles « a pondu 28 pour cent d’oeufs de Sur la majorité des fermes ca- abdominale du péritoine et des
’ f°r^a1vUn, t0tl de P'"». 0n.a fait la même constata- nadiennes, le* troupeau de volail- glandes lymphatiques

;і, е1^17А7П^3’ ^b.'s dans,cette tion a laferme expérimentale de les se compose de l’une des-races'l r, . . .
Ile de 1767; a cette epoque, la mi- Indian Ifead, Saskatchewan. Ce-і toutes fins, c’est-à-dire les races . Cbez ,cs enfants eh dessous de
sere se fit Sentir et plusieurs Aca- pendant M. Langqlier ne recom- ! ui donnent une bonne volaille cm4 a,,s- les xhifl=res sont 36%
diens passèrent en France. Quand mande par 'de priver les poules pour la table, tout en pondant un tuberSulose intestinale, et
la guerre éclata en 1778, les An pondeuses d’eau en hiver lorsque nssez bon nombre d’oeufs Ce sont P?ur tuberculose pul*
glais s emparerent de l’archipel, l’on peut s’en procurer. les oeufs qui rapportent le olus nona,rc- A vingt ans, le pom-céti-
deporterentpl,400 habitants et dé-  —*——-------------- :-------------- de bénéfices dans la basse-cour- tage de tuberculose pulmonaire

ÏÏSÿüffi&'te CONGRES DE NEGRES SitASSSy--
de pêche. ainsi que les étables et New-Mork.—Le second annuel accouple les volailles afin d’obte imentcr avec l’âge.i„ à ,di„ ztüzsz """ s^ssri.<» «t-sA МРІЇПТР V r^0nnal,te de Vavteur à ,a fois- Saint-Pierre et Miquelon à la réunir. C’est le plus jeune prêtre Buffalo Иоп^/и *

A ІпЕІЯІЬК '-fterateur, historien et homme France, l’année suivante, 600 ha- nègre des Etats-Unis; le P.Nor- La viguenr est la base sur la- intéressant^

« action. x bitants, presque tous origfinairse maU» qui} a été ordonné l’an pas- queNe 1 us les accouplements doL- tuberculose intestinale п#* іЯЛ&
La lecture de ces pages ancien- d’Acadie retournaient à l’archipel sé à Détroit, qui a prêché le ser- vent se rnre. Une poule est vigou- ■ .oqS f . Г ; ®1”™ 

neS attrsteot que Tâut-и- de Dix pour s’y établir. Nouvelle dépor- mon. - reuse orsqu’elle pond bien et m. ThorneWnns»!tJ^ Tm?’
ans d Action Française savait n- tation e:j 1793; c’est alors qu’une -r------ r-v ---------- ------------------ longten-os; cette durée de la pon- L„Ln d I”
mr dès cette époque, un intellcc- vingtaines de familles s’enfuirent Acadiens allèrent s’y fixer d’une ‘f est ,v'7e des meilleurs indica- |e$ enfant e dessus de^S 
tualism c puisant sa forme d’ex- dans les îles alors inhabitées de faSon définitive. Fasse le Ciel que tlons ‘ ' !a v|gueur- Si en même ... ,„«mrrttMn£m
pression à la source française, à la Madeleine et s’y établirent: ’eiirs épreuves soient enfin termi tc™.ps ,e-s oei,fs sont fécondés, l7?% \ y. Ç" .„a., 
une conviction solide et sensée, P’est d’eux que descendent le3 Ma- néés. j qtt i!s erlosent bien et que les de un an d
de la r ndre canadienne par lesIdelinots actuels. — Réellement, l’histoire du P°,,ssln»’ qui en sortent soient vi- s
idées émises. Le traité de Paris (181D rendit nartyre de ce peuple de vaillants ^ureirc ціогя on a tout ce que Or nous savons qu’i^cet âge (en

La Librairie d’Action Fran- encore le petit archipel à la Fran comporte de belles leçons. 1 on Pel,t rechercher. dessous de un an) la totalité 4e la
tejde deux cent soix- raise m arque, le dixième anniver- ce: de nouveau 700 descendant. Qji! oui, ma chèr ejeanne. : Ceux qui n’enregistrent oas la nourr'tl,re est 301,5 forme de lait
'pages, .contient aus- saire d'existence de son oeuvre--------------------------------------------T----- Peut d abord, fidélité absolue à la ponte et qui n’ont pas de notes de donc il ne reste plue de doute
es prononcées à Q'ué- 'octrinrle et de patriotisme ré- d« "h-'r,. N foi catholique n’est-ce pas? Puis production pour se' guider de- a canse de la tubercul05e intesti-

bec lors du Congrès de la Langue fléchi, tu présentant à sa sympa- En vente à la Librairie d’Ac- attachement inébranlable à l.i lait; vront choisir des poules actives nale'
Française en 1912, ce sont les thique clientèle une vigoureuse tion Française, 1735, rue Ste-Dé- guc française-en dépit-dé3 obsta- à face sèche> à yeUx brillants,’! Une preuve non moins convain-
pages que Ion aimera peut-etre synthèse dun des meilleurs écri- nis, Montréal — Prix -75 sous. c es et dea Persecutions. j-saiflantr, ét à bons "maniments”, caiite, est celle fournie par le $er-

^e—- c’est-à-('ire dont la peau est sou- vice de Santé de la ville de New­
est York, dans son dernier rapport. 

En 1912 la moitié de l'approvi­
sionnement en lait de la ville, é- 
tait pasteurisé. En 1914 la' pas­
teurisation était rendue obligatoi­
re pour tout le lait 4 l’exception 
du lait certifié. Au cours des dix 
années suivantes, les décès par te 
formes de tuberculose autres que 
la localisation pulmonaire, ont 

pendant la pasteurisation, plus de 
la moitié ; et le rapport d’ajouter : 
"avant la pasteurisation, plus de 
> moitié des cas oe tuberculose 
ganglionnaire du cou était d’ori- 
T,nr bovine. Depuis que la sasteu 

irisation est générale; la tuSreti- 
’ose bovine ne se rencontre plus 
lue rarement, et dans presque 
'ous ces cas, les malades viennent 
ven dehors de la ville et ont bu 
lu lait crû.

;

LES VOLAILLES Par ROLAND BELZILE, ELS.*. Virulent, peut se développer même

n-w,.« „ „ „c л "^,“£^«255
montptnt la fréquence de la tuber 
culose intestinale chez les j'eunes 
enfants, qui consomment presque 
exclusivement du lait.
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Les statistique» d’Angleterre, 
nous fournissent des chiffres inté­
ressants et bien significatifs sur 
cette forme de tuberculose.;
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(1) Raison la plus probable (D. 

E. Salmon, D.V.M.)
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UN VOLUME

Pour commémorer le dixième 
anniversaire dé fondation de l’Ac­
tion française de Montréal, M. 
l’abbé Lionel Groulx vient de 

réunir quelques uns des vigou­
reux plaidoyeurs qu’il a faits de­
puis dix ans sur notre "action in­
tellectuelle”, sur “l’imitié fran­
çaise d’Amérique" sur "nos de­
voirs envers la race."

Ce volufl 
ante-quinze 
si les paroi

'

I

-• sur

■ == ”.3 %
pie, pliable et dont l’abdomen 
souple, non surchargé d’un gros 
dépôt de graisserinterne.

Le mâle que l'on choisira pour 
ассощ>}ег à ces femelles doit être 
leur contre-partie, c’est-à-dire qu’­
il doit avoir une bonne taille pour 
la race, un dos long et large, por­
tant bien sa largeur jusqu'à la 
queue. Il doit être fort, virile, les 
jambes bien espacées, plein de vi 
gueur, dénoté par l’activité, la fa­
ce sèche, l*oeil perçant et proémi­
nent.

C’est faire preuve de sagesse, 
pour ceux qui n’ont pas de regis­
tre de p “eduction pour se guider, 
que d'acheter des mâ'es d’une sou 
che connue, venant d’éleveurs qtr 
ticnnen; des notes soigneuses. Ce- 
mâles, tout en présentant l'appa
vence que nous venons de décri - r i-:.- . .. . ,
p, doivent également provenir d trouvant ^nniifw^hV 
mères oui ont donné une for- „j^bi'i^de la

sentait également les mêmes ca- P™ f“^’
cactères. On ne saurait apporter h J. , , . c Лa

ztr* " "—s
' persistera à fausser l’opinion pu- 

Les poules choisies pour la re- hliqite, il n’y aura pas de progrès 
produel і ni devront être séparées possibles dans la lutte contre ce 
dé bonr heure reste de la bas- terrible fléau, qui ravage l*îndus- 
se-cour, et l’on ne cherchera pas trie animale, et qui est cause se- 
à 1es forcer pour la ponte ; on leur, Ion certains auteurs, de 27% de 
donnera plutôt une abondance *a tuberculose humaine.
££ РйГЛ І!’'ЄГТЄ P,°Ur Nous résumons brièvement cet- 
tenir en bon état de chair ferme. te première partie

Si l’on n’a pas de verdure, on cessaire à un travail de ce genre, 
donnerajtne abondance de foin de
luzerne ou de trèfle bien fané. Conclusion de la critique de M 
L’huile de,foie de morue est ex- théorie de Kech
cellente également pour mettre p v ____. ' , .
‘-s oistuix dans le meilleur état -È“™er *éonee de
nhysiqv ■ possible et pour la pro- rl,!lo"neme«t-luction des poussins forts et vi- dans un аУ»*ЧР*«е-Г 

gorreu -. On petit en donner à rai- -Utte maladie qui ne H trans­
son de deux pour cent de grain ou met pas de 1 "hommeCux anitMaux, 
de la pâtée, en la versant sur le ne pent se transmettre des ani-
grain tu en la mélangeant 4 la maux à l’homme. Or la tubercu
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L’EMPLATRE
POREUX

De Belladone et 
jdetapmm,,

Un Nouveau Paradis des Touristes.
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DR J. LARIV1ERE
HOMMES ET FEMMES
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Prc ures-voaf le meilleur Boy 

ei certain de ne pa» en accep­
ter d autre» Employés l’Em­
plâtre Poreux de Belladone et 
de Ccpsloum du Or J. LarivUre 
puer les maladies de l'épine 
і uiaa'e «il iU« rognons, podr 
I hysiôrle, pour les maladies de 
le fFmme ou demeura mensuel­
les uuand une spplIcaUoa ester 
ne est requise. Lies prlodpeua 

liigré Menu dans cet Emplâtre 
sont des sommes et de» baume» 
scientifiquement combinée» s- 
rec de pure» essence» médlcl 
Bales qui tout que cet Emplâtre 
e»t de bonne odeur et qu'il est 
propre, rll car appliqué avec 
sein, H ne tacher» pas le Iles» 
ni même les sous-vêtements les 
plus délicats Cat Emplâtre é 

last trie souple et fieslble, B 
peut être découpé eu différentes 
grandeur» et formée pour appll 
ce lion à n’tm porte quelle partie 
du eorpe. Un essai vous oen 
vaincra du traud mérite de cet 
emplâtre.
• Pris *5o. Ko vset» ch* to* 
lee marchands «e remèdes, c
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: Faite.; éclore vos poussins de 
bonne heure; il est bien rare que 
'es poussins vetius au monde à 1* 
fin de l’été soient avantageux.

Geo. Robèrtson,rge
Service de Favicultiire, 

Ferme expériment. centrale, 
Ottawa, Oat.
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